  Conseil National du PCF des 22 et 23 Juin 2007    

 Intervention de Paul HUTTL, séance du Vendredi 22 Juin après-midi

Le conseil départemental du Var demande, lui aussi, un congrès véritablement ouvert à l’intervention des communistes et non pas un nouvel affrontement de la direction -direction sachons-le décriée- Malheureusement la publication dans l’humanité dès le 20 juin d’options de dépassement du Pcf, avant même ce CN, sans même avoir eu la possibilité pour les communistes d’engager une analyse critique des résultats des élections 2007 et de leurs causes, contredit l’intention affichée.

Construisons un congrès ouvert à des milliers de voix, avec plusieurs phases de préparation sur notre projet et notre devenir et non pas un congrès « pré mâché » avec une analyse et des options pré-établies. C’est d’autant plus nécessaire pour l’efficacité de notre projet et bien plus rassembleur pour les communistes, compte tenu des échecs successifs et plus particulièrement celui du rassemblement antilibéral de décembre 2006.

S’appuyer sur l’ensemble des communistes est plus que jamais indispensable quand on prend acte que le Pcf existe parce que les communistes l’ont décidé et porte le Pcf au quotidien avec leurs aspirations . C’est cet engagement militant qui nous a fait exister dans ces élections 2007, alors que nous sommes en panne de projet et de stratégie. Le 2ème tour des législatives constitue un encouragement en ce sens car les résultats ne confirment pas dans l’électorat l’effacement du Pcf , bien au contraire,  il marque l’attachement au social et au pluralisme en France et dans la gauche. Nous avons donc à faire, dans notre apport à la riposte populaire à Sarkozy et dans la reconstruction de notre projet.

Aussi l’ordre du jour du congres ne peut s’inscrire dans un a priori de recomposition politique, même avec plusieurs options. L’offre politique ainsi que la stratégie et sa mise en oeuvre doivent être précédées d’un objectif politique, d’une utilité dans la société pour la transformer. 

Qu’allons-nous demander aux nouveaux adhérents et aux militants qui ont démontré leur détermination, et qui ne se satisfont pas du Ps et des gauchistes et qui veulent en découdre avec la droite et les exploitations ? Allons nous nous satisfaire de les interroger sur la pertinence du communisme et de la pérennité de l’existence  du Pcf ? avec pour seules options : soit de poursuivre l’idée communiste et de ne pas s’accrocher à la forme parti du Pcf, soit de constituer un autre parti dont il faudrait définir après ce qu’il fera du communisme ?

Depuis des années nos camarades majoritairement et nos amis, nous demandent d’être nous-mêmes. Au lendemain d’un nouvel échec de la gauche, d’une part sous l’impulsion du Ps qui se refuse à s’inscrire dans la transformation de la société, ainsi que du Pcf sur sa conception du rassemblement. Nous devons commencer à revivifier au positif notre idéal et sceller le fonctionnement du parti et son unité sur cet idéal, donc sur le projet d’abord, plutôt que la priorité de la recomposition politique qui nous est proposée.

